
LE SAMEDI

UN DERNIER SOUPIR

De I 'aittoîtîne nmortel plettrait lat plaitnte étîtîte,
soleninelle, treîllitte et longue Cotîttîle utt glats
Les ruisseaux se glaçaictnt, et 'r.ebraneiie t
Utie feuille jaluie, eri tomtbant, pitriait lins:

''Je tout-noie I-îjînl l,- frissont des gel,'es
A bîrisé le lieui (ui ni'attachaiit à toi,
Et je irejoins lites Su-lits quti jontchtent les «iées,
Bel arbre. Letieet je tî,uî-îu<ieu et j'ati froid.

lHélas !folle, j'ali c-le <lie les brisescttîese
C~lisseraient àN jaîttais tit-des dants les senttiers,
Que1 les Otndes toitjouîrs tedliraient leut-s ber-cetises,
Que rien ne flétrirait les btuissonîs d'églanttiers.

.aicru que je verrais toujours toit azur teît<lrc,
Ciel pur qui te lutirait dans le ciel dles étangs;
Hymne <lu soir, j'ai crt devoir toujoturs t'entenidre
'Monter (laits le repos enchtanté (lit priîîtcîtîps i

Le silence passa sur ce regret tprttte.-
Je songeai, le ctrpleini d'unî désespoir altier,
Quîe souvenit dlants lat vie ont espère, oit croit îî'lele
R't que souvent atussi totut itietît av ant l'hiver

TERRIBLE iàIENACE

Monsieur arrive très tardl au domicIle coîîjt-
gal, et comme de coutume, dants unéttpuré
sentable.

Mladaine-Te voilà encore dans un bel état.
Si tu continues à mener cette vie-là, tu vas lite
faire mourir.

ilfonsieitr (avec reproches). - Voyons mn'chère
(hic) si quand clî'arrive, tu ne (lhic) nie r'clîois
pas îîîhieux, clle vais nie (hie.) muettre à bhoire.

UN SEUL

L'ai-Dans ton club, n'y a-t il *pas un ap-
partenment où l'on puisse dormîir?

Paul.-Oui, lat salle de lecture.

UN PEU DUR

Un monsieur entre dans le restaur-ant et de-
mande un poulet.

Le pauvre poulet appartenait évidemnment à
une race éteinte, car, au bout de cinq minutes, le
monsieur suait sang et eau, sans grand succès, (lu
reste.

-Garçon, s'écrie le client, ce poulet n'est pas
du tout présentable, il est dûr commtîe pierre.

-Je (lois vous faire observer, repotud le gar-
çon, que cet oiseau est tout à fait diflérent des
autres. Quand il nous a fallu le tuer, il nous a été
impossible de le rejioin-Ire, il a fallu tirer dessus.

Le rnunsieur.-Alors, je complrendls, vous vous
êtes trompés, vous avez tué le coq (lu clocher.

CES PUETES

L~«ai.-omîientva v'otre pensionnaire le
poète 1

La matiresse dc ensu Grc au ciel, il est
parti.

L'arni.-Ponrquoi est-il parti ?
La mýaîliresse de pension.-Il pré'tenîdait (lue

l'herbe qui poussait dans la cour (lu voisîin fai-
sait trop de bîruit, et (lue le saniedi muatini, les
oiseauîx comtmençi~aent à gtîzouihê'i une lieut-e
trop tôt.

CH ATTE E l11OU1 LLANT ÉI- CRAINT
L'ItAU PROI DE

LnIcieleie.-Votis savez, iloil bien-aimté, je suis
la fille (l'un avocat ; par conséquent, les allatires
sont les alluires. Nous sommnes fianucés, nmais au-
riez-vous ob.j(-ction à. ie signer un papier à cet
effet ?

(Ilbert (trop PO?£),U. pou ' run lui r'ue'.
Mais, continent dontc ? A.vec b' plus gyr.and plai-
sir. #(vos cir siyieê)... Dites-moi, n'aviez-
vous pas assez confiance ei nIa parole, (lue vous
nie puissiez vous passer (le ce papier

Lucienne.-Quanit à cela, oui, miais voyez-vous,
J'ai été Jouée si souvent

A QUI LA FAUTE

Plusieurs jeunes filles appartenant au Inênte
cercle, reprochaient à un jeune homme (les pilus
accomplis, (le ne pas se marier.

En effet, dit-il, Je veux nie marier, nmais
Jne puis choisir. Comume vous êtes neuf ici,

vous allez voter pour l'une d'entre vous, et celle
qui sera élue, deviendra nia% femmne.

Les jeunes filles se, retirent un peu à l'écart;
et chacune écrit un nont. Aut dépouillement (lu
scrutin on trouve neuf nonts. Depuis lors, le,
cercle est brisé et ont ne parle plus au jeune
homme.
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